
        
            
                
            
        

    
 

 

 

La Crise de 1929

Isabelle Haliez

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Se cultiver dans les transports


Sommaire

 

• Station 1 : Les années 1920 

 

• Station 2 : Le débat entre les économistes 

 

• Station 3 : Avant le krach 

 

• Station 4 : Le krach boursier 

 

• Station 5 : De la crise américaine à la crise mondiale 

 

• Station 6 : La conférence de Londres 

 

• Station 7 : Le premier New Deal 

 

• Station 8 : Deuxième vague du New Deal 

 

• Station 9 : La spécificité française 

 

• Station 10 : La France dans la crise 

 

• Culture test 

 

• Crédits 


Station 1 : Les années 1920

 

Après la nécessaire étape de la reconstruction, les années 20' se caractérisent par une période d'investissements remarquables et de dynamisme financier. Pour répondre aux besoins de la deuxième révolution industrielle, les financiers investissent dans l'achat de machines plus productives et dans les secteurs innovants comme l'électricité, l'automobile, l'aluminium, le pétrole. Mais ces investissements sont également source de déséquilibres : les secteurs traditionnels comme le charbon et le textile sont sous-financés, l'effort financier porte sur les machines plutôt que sur les embauches ou les salaires et n'entraîne donc pas un surcroît de consommation. La recherche du rendement immédiat entraîne petit à petit la fuite des capitaux vers le crédit et la spéculation boursière à Wall Street notamment. Dès la fin 1928, certains s'inquiètent aux États-Unis de l'abus de crédit à la consommation et des spéculations boursières. Les États-Unis ont également leur part de responsabilité dans le déséquilibre économique mondial. Créancier du monde à la fin de la première guerre mondiale, les États-Unis prêtent de l'argent à de nombreux pays pour se reconstruire. En menant une politique extérieure assez protectionniste, le géant américain ne favorise pas le commerce international et la reconstruction financière de ces pays. La balance des paiements mondiale est largement déficitaire au profit des États-Unis. Dix ans après la fin du conflit, beaucoup de pays sont toujours très dépendants des prêts et des financements américains. Quand ces capitaux viennent à manquer, happés par la spéculation boursière, la situation va très vite devenir insoutenable pour ces États.
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